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La socialisation 

de l‘alimentation



POUR UNE SOCIALISATION  
DE L‘ALIMENTATION 

	 Une	alimentation	saine	et	suffisante	doit	être	disponible	pour	tout	le	monde	mais	ce	
n’est	pas	qu’une	question	de	disponibilité	:	

Les	supermarchés	ne	sont-ils	pas	plein	d’une	grande	diversité	de	produits?	
N’y	en	a-t-il	pas	pour	tous	les	goûts	et	toutes	les	bourses,	de	la	gamme	la	meilleur	marché	
aux	produits	de	luxe	en	passant	par	le	bio,	le	local,	le	vegan	et	les	aliments	du	monde	entier?	
 
Nous	ne	sommes	pas	d‘accord	avec	ce	système	!	Quel	genre	de	démocratie	prévoit	un	type	
de	nourriture	spécialement	pour	les	riches	et	un	autre	spécialement	pour	les	pauvres	?	
La	 diversité	 proposée	 est	 une	 illusion.	Nous	 n’avons	 pas	 accès	 à	 la	 nourriture	 que	 nous	 
voulons.	Ce	n’est	pas	étonnantcar,	à	aucun	moment,	nous	ne	prenons	part	aux	décisions	qui	
construisent	le	système	alimentaire	que	nous	subissons.	

Qui	décide	de	ce	que	nous	mangeons	?	Où	le	système	alimentaire	est-il	discuté	?	

	 Construire	une	démocratie	alimentaire	signifie	reprendre	en	main	notre	alimentation	
et	 la	socialisation	de	 l’alimentation	est	 justement	un	thème	dont	on	commence	à	entendre	 
parler	dans	des	pays	voisins	(France,	Belgique).	Une	des	formes	proposées	est	de	mettre	en	
place	une	Sécurité	Sociale	de	l’Alimentation	(SSA),	qui	reprendrait	les	principes	de	sécurité	
sociale	qui	avaient	été	mis	en	place	en	France	après	la	seconde	guerre	mondiale.	
 
Des	essais	de	mise	en	pratique	commencent	à	voir	le	jour.	Dans	certains	cas,	il	s’agit	d’entités	
publiques,	 comme	des	municipalités.	Dans	d’autres	 ce	 sont	 des	groupes	d’habitantes	qui	
s’organisent,	par	exemple	au	niveau	de	leur	quartier.
 
Alors	que	l’inscription	d’un	droit	à	l’alimentation	va	être	votée	à	Genève	ce	18	juin,	le	MAPC	
propose	 aux	 habitantes	 du	 canton	 de	 s’emparer	 de	 la	 question	 alimentaire	 pour	 que	 ce	
droit	ne	soit	pas	une	coquille	vide,	un	pansement	sur	les	blessures	infligées	par	la	violence	 
structurelle	d’un	système	volontairement	inégalitaire.
 

  Ensemble, construisons un large mouvement  
  pour une autonomie paysanne et alimentaire !


